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RESUME 

Les produits chimiques relâchés dans l'environnement 
lors des processus industriels, des méthodes d'agriculture 
et d'élevage modernes, bref de toute activité 
anthropogénique constituent un risque potentiel de mutations 
génétiques que l'on se doit d'évaluer afin de protéger 
l'environnement et la santé des êtres vivants. Une démarche 
relativement nouvelle en toxicologie environnementale 
consiste à étudier l'activation mutagénique/génotoxique de 
produits chimiques par les plantes. Cette activation 
végétale peut aussi s'effectuer par les algues. Notre 
contribution dans cet axe de recherche fut de mettre au 
point un protocole d'interaction sur microplaque à 96 puits 
mettant en évidence l'activation génotoxique de produits 
chimiques par l'algue Selenastrum capricornutum. Le 
potentiel d'activation de 3 produits chimiques de référence 
(NOP, MNNG et 4NQO) et de 9 herbicides (Imazaméthabenz, 2,4-
D, Piclorame, Glyphosate, Bromoxynil, Métolachlore, 
Hexazinone, Cyanazine et Atrazine) a été évalué par 
l'indicateur microbien Escherichia coli PQ37 en utilisant la 
procédure standard du SOS Chromotest. Ce faisant, 
l'influence de différentes variables d'interaction sur le 
phénomène d' acti vation génotoxique algale fut étudié. Il 
s'agit de la concentration du produit chimique, la biomasse 
algale, la phase de croissance algale, la luminosité, le 
temps d'interaction, l'activation mammalienne S9 mix, 
l'espèce algale et l'indicateur génotoxique. 

Les herbicides se sont révélés non génotoxiques et non 
acti vables par les algues dans nos conditions expérimentales 
tandis que les produits chimiques de référence ont donné des 
réponses intéressantes d'activation (NOP et 4NQO) ou de 
désacti vation (MNNG) de leur génotoxici té endogène. 
L'importance relative de chaque variable d'interaction sur 
le phénomène d'activation génotoxique al gale dépend de 
chaque produit chimique. Toutefois, en général, les 
meilleurs résultats d'activation (ou de désactivation) ont 
été obtenus avec une concentration de produit relativement 
élevée, une biomasse algale de lOE7 c/mL, un temps 
d'interaction de 4 h, une incubation à l' obscuri té, en 
absence d'activation mammalienne S9 mix, la phase de 
croissance algale ayant laissé des ambiguïtés dans son 
interprétation. L'utilisation de 2 indicateurs bactériens 
plutôt qu'un est recommandée car certains produits 
activables ne seraient peut-être pas détectés par le SOS 
Chromotest alors qu'ils le seraient par le test d'Ames. 
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CHAPITRE 1 

INTRODUCTION 

te p~oblème relativement inquiétant de la pollution de 

l'eau oblige les sociétés industrialisées à se doter de 

moyens de la détecter efficacement et à moindre coût afin de 

protéger l'environne~ent et la santé des êtres vivants. La 

pollution chimique introduit annuellement dans les 

écosystèmes des millions de tonnes de substances toxiques 

(Cornaby, 1981; Wang et coll., 1987). Outre les polluants 

complexes issus des procédés industriels de transformation 

(électrolyse de l'alumine, procédé de blanchiment des 
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papetières etc.), on estime que de 30 000 à 40 000 produits 

chimiques circulent sur le marché canadien (Gazette du 

Canada, 1989), dont près de 6 000 formulations de pesticides 

(Environnement Canada, 1990). Cairns (1981) rappelle que les 

produits chimiques de synthèse ayant des propriétés 

mutagènes (affectant le matériel génétique des cellules) 

sont généralement plus puissants et dangereux que ceux 

d'origine naturelle, dt où la nécessi té de détecter 

efficacement 

chimiques. 

le potentiel mutagénique des produits 

Une démarche relativement nouvelle en toxicologie 

environnementale consiste à étudier l'activation de produits 

chimiques en mutagènes par les plantes. Ces produits 

chimiques sont appelés promutagènes puisqu'ils nécessitent 

une activation par un système biologique (mammalien ou 

végétal) avant d'exprimer leur mutagénicité. L'activation 

mammalienne est utilisée de façon routinière depuis 1975 en 

parallèle avec la réalisation du test de mutagénicité 

classique (test d'Ames avec Salmonella typhimurium et le S9 

mix; Ames et coll., 1975). Il a été démontré (Gentile et 

Plewa, 1982; Plewa et Gentile, 1982) qu'une variété de 

produi ts chimiques sont des promutagènes végétaux. Plusieurs 

de ces produi ts sont également des promutagènes animaux 


























































































































































































































































